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Au fil des ans, les membres du Réseau DESC ont documenté et analysé les façons dont l'industrie 
des combustibles fossiles a conduit à la dégradation de notre planète et comment, grâce à leur 
emprise sur les entreprises, elle a façonné la réponse mondiale au changement climatique – non 
pas pour résoudre la crise qu'elle a créée, mais pour en tirer profit, retarder les mesures concrètes 
et imposer des « solutions » néfastes aux communautés les plus touchées. Les fausses 
solutions ne sont pas des erreurs neutres : ce sont des stratégies délibérées d'exploitation, 
ancrés dans le colonialisme, le capitalisme et le patriarcat. Au cours de ce rassemblement, 
les membres ont partagé leurs points de résistance collectifs aux fausses solutions, en abordant 
les questions « À quoi résistons-nous ? » et « Pourquoi résistons-nous ? ». 

Points de résistance collectifs aux fausses solutions 

1.​ La transition « verte » alimente une nouvelle vague d'extraction - Dans la précipitation 
pour sortir des énergies fossiles, les transitions dites « vertes » alimentent de nouvelles 
vagues d'extractivisme, notamment de minéraux essentiels et d'autres ressources 
naturelles. ​
​ Nous nous opposons à la récupération des discours sur la transition juste qui 
masquent de nouvelles vagues d'extractivisme visant à enrichir davantage les 
entreprises et les gouvernements responsables de la crise climatique tout en 
détruisant davantage nos écosystèmes. 
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2.​ Les fausses solutions renforcent les systèmes coloniaux, racistes et patriarcaux - 
Alimentés par le patriarcat, le racisme et le néocolonialisme, les discours et les pratiques des 
pollueurs et des entreprises continuent de faire peser le fardeau sur les communautés en 
première ligne, tout en extrayant les ressources et en exploitant le travail et les soins non 
rémunérés des femmes au nom de la « croissance », du « progrès » et du « développement 
», tout en continuant à accumuler des richesses. ​
​ Nous résistons aux systèmes qui reposent sur l'exploitation, l'extractivisme et 
la marchandisation des peuples et de la nature afin de maintenir l'accumulation de 
richesses. 

3.​ Les fausses solutions réduisent au silence la résistance et les alternatives des 
Peuples - Les fausses solutions aggravent les injustices et réduisent au silence les femmes, 
les personnes de genre divers et les défenseurs des droits humains environnementaux par 
la criminalisation, la violence et l'exclusion. Les pollueurs mondiaux et leurs entreprises 
bloquent les solutions réelles et les alternatives communautaires en détournant les espaces 
politiques et les financements destinés aux communautés. ​
​ Nous résistons à l'effacement des solutions réelles et au silence imposé à ceux 
qui sont en première ligne de la justice environnementale par les gouvernements et 
les entreprises, qui prétendent pourtant faire partie de la solution.  

4.​ L’emprise des entreprises est le problème fondamental - Les industries fossiles et 
militaires n'ont pas seulement provoqué la crise climatique, elles achètent nos décideurs 
politiques, qui leur permettent de manipuler nos systèmes politiques et nos processus 
décisionnels. Elles manipulent les médias et les institutions universitaires et diffusent de 
fausses informations pour façonner un discours mondial axé sur le profit et l'accumulation 
du pouvoir. Elles continuent d'infiltrer les espaces multilatéraux de négociation sur le climat 
et financent des milliers de lobbyistes pour influencer les négociations sur le climat. ​
​ Nous résistons à cette manipulation qui renforce le militarisme, la domination 
des entreprises sur les négociations climatiques et les systèmes de gouvernance, qui 
font passer le profit avant les populations et la planète. 

5.​ Le militarisme alimente la crise climatique - Les opérations militaires, les occupations et 
la production d'armes comptent parmi les activités les plus intensives en carbone au 
monde, mais elles restent largement exclues des engagements climatiques mondiaux. Nous 
nous opposons au détournement des ressources publiques destinées à la santé, à 
l'éducation et aux solutions climatiques réelles pour financer l'industrie militaire mondiale, les 
armes et la surveillance. ​
​ Nous nous opposons à la priorité mondiale accordée à la guerre, aux 
génocides et à l'exploitation des ressources au détriment des soins, de la vie et de la 
justice. 

6.​ Les marchés du carbone et la neutralité carbone sont des distractions dangereuses - 
Ces mécanismes permettent aux pays riches et à leurs entreprises de continuer à émettre 
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tout en imposant des responsabilités et des charges aux pays du Sud. Les compensations 
carbone constituent un double accaparement des terres, qui prive les communautés de 
leurs territoires tout en permettant l'expansion des projets extractifs et, en fin de compte, en 
faisant de l'air pur une marchandise. ​
​ Nous nous opposons à ces systèmes de « payer pour polluer » qui ne 
réduisent pas drastiquement les émissions, privent les communautés de leurs droits à 
protéger la planète et à se remettre véritablement de l'aggravation de la crise 
climatique. 

7.​ L'élimination du carbone et la géo-ingénierie sont contraires aux intérêts des peuples 
et de la planète  - Les technologies d'élimination du carbone et autres types de 
géo-ingénierie sont non éprouvées, extractives et profondément injustes, nuisant à la nature 
et aux communautés, en particulier à leur droit à un développement autodéterminé. ​
​ Nous nous opposons à ces solutions technologiques qui aggravent la violence 
coloniale, retardent les mesures climatiques concrètes et menacent la nature ainsi 
que la souveraineté des communautés sur leurs terres, leurs territoires et leurs 
ressources. 

8.​ Les solutions fondées sur la nature sont des accaparements déguisés des terres et 
des océans - La conservation forteresse et les programmes de carbone bleu déplacent les 
communautés de première ligne, en particulier les peuples autochtones et les pêcheurs, les 
femmes et les personnes de divers genres, sous le prétexte de protéger la nature. ​
​ Nous nous opposons à la marchandisation des terres, des océans et de notre 
biodiversité, qui efface les connaissances traditionnelles et nie les droits humains, y 
compris l'identité distincte des peuples autochtones. 

9.​ Nous résistons pour reprendre le pouvoir et construire des solutions et des 
alternatives réelles - Nous résistons non seulement au préjudice, mais aussi pour 
reprendre notre souveraineté, notre solidarité collective et notre autodétermination. ​
​ Les communautés en première ligne proposent des solutions et des 
alternatives réelles, menées par les populations et fondées sur les droits, la 
réparation, la solidarité, la durabilité et l'équité intergénérationnelle, et non sur le 
profit ou l'accumulation de richesses. 

 

Des solutions climatiques fondées sur les droits et menées par les peuples : Les solutions 
ont toujours existé. Mais elles ont été ignorées, réduites au silence ou criminalisées. Notre 
résistance ne consiste pas seulement à dire NON. Il s'agit de revendiquer le OUI à la justice, à la 
dignité, à la réparation et à des solutions centrées sur la vie, fondées sur la solidarité collective et 
l'autodétermination. Ces éléments clés nous rappellent que les vraies solutions ont toujours été 
mises en pratique, protégées et défendues par les communautés en première ligne face à la crise 
climatique, notamment les peuples autochtones, les femmes et d'autres communautés locales. 
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Grâce à des solutions menées par les peuples, nous voulons retrouver et mettre en avant les 
solutions profondes, ancestrales et collectives qui nourrissent la vie, et non le capital. 

Principes clés des solutions climatiques fondées sur les droits et menées par 
les peuples 

1.​ Profondément liées aux mouvements populaires pour la justice et la libération, les 
solutions dirigées par les peuples sont enracinées dans la résistance, la lutte collective et la 
solidarité entre les mouvements. Elles visent à transférer le pouvoir des élites vers les 
peuples, à continuer de remettre en question et de s'interroger sur « la solution pour qui et 
qui en bénéficie ? ». Elles placent au centre la notion « ta lutte est ma lutte », issue de 
l'histoire de la résistance à l'oppression, et construisent des alliances transfrontalières pour 
protéger la planète, défendre la vie, exiger la responsabilité et la justice. ​
​ Les solutions citoyennes n'existent pas de manière isolée. Elles s'inscrivent 
dans des mouvements plus larges pour la justice et la libération.  

2.​ Restaurer, réparer et revitaliser les systèmes de gestion des ressources 
communautaires - Les solutions et alternatives populaires s'opposent à la privatisation et à 
l'exploitation abusive des ressources par les entreprises. Elles rétablissent les pratiques 
traditionnelles, notamment la culture de semences et de plantes indigènes, afin d'atténuer 
naturellement les effets du changement climatique. ​
​ Les solutions populaires favorisent les fermes agroécologiques, la restauration 
des terres et des océans, la souveraineté alimentaire, semencière et énergétique, et 
surtout les réseaux de femmes pour la protection collective de l'environnement. 

3.​ Garantir la justice intergénérationnelle et la réparation écologique - Les solutions et 
alternatives proposées par les peuples défendent les droits de la nature, restaurent la 
biodiversité et réparent ce qui a été détruit afin de parvenir à un équilibre et à une harmonie 
écologique, et protègent les générations futures plutôt que de s'appuyer sur des solutions 
technologiques à court terme. Elles exigent une réduction drastique des émissions 
polluantes, et non un simple équilibre carbone. ​
​ Les solutions et alternatives proposées par les peuples reconnaissent la 
responsabilité envers les générations passées, présentes et futures. 

4.​ Défendre les défenseurs de l'environnement et les communautés en première ligne - 
Les solutions et alternatives proposées par les peuples garantissent que les communautés 
puissent jouir pleinement de leurs droits humains, y compris le droit de défendre leur 
environnement. Menées par les communautés, ces solutions incarnent également la 
solidarité et l'interdépendance, reconnaissant et soutenant le rôle essentiel des défenseurs 
de l'environnement, souvent criminalisés et attaqués pour avoir résisté à la violence des 
entreprises et des États. ​
​ Les solutions et alternatives proposées par les peuples sont des actes de 
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résistance qui défendent et protègent les femmes et les défenseurs des droits 
humains environnementaux en retirant le pouvoir aux systèmes extractifs, racistes, 
capitalistes et patriarcaux. 

5.​ Dirigées par les communautés de première ligne et inspirées de leurs réalités 
quotidiennes - Les solutions et alternatives réelles doivent être élaborées par les 
communautés locales qui pratiquent déjà des modes de vie respectueux des écosystèmes. 
Les solutions réelles émergent de la sagesse, des pratiques et des expériences des 
communautés qui entretiennent depuis longtemps des relations réciproques avec la terre, 
l'eau, l'océan et les écosystèmes, et non des pollueurs mondiaux, notamment les 
entreprises et les mécanismes du marché. ​
​ Ces solutions sont nuancées et ancrées dans les réalités sociales, culturelles, 
écologiques et politiques spécifiques des diverses communautés de première ligne, 
en particulier dans les pays du Sud. 

6.​ Définies collectivement et autodéterminées - Les solutions menées par les peuples sont 
conçues, dirigées et contrôlées par les communautés touchées, en particulier les peuples 
autochtones, les femmes, les personnes de divers genres, les petits producteurs 
alimentaires et les pêcheurs, et ne sont pas imposées par des acteurs extérieurs, en 
particulier les entreprises ou les investisseurs. ​
​ La capacité d'exercer les droits humains, y compris le droit à 
l'autodétermination, aux systèmes de connaissances et aux liens ancestraux avec la 
nature, doit être une condition préalable et un élément central des solutions menées 
par les peuples. 

7.​ Décoloniales et anti-extractivistes - Les solutions et alternatives menées par les peuples 
résistent au colonialisme, au capitalisme et à la mondialisation tout en s'attaquant aux 
causes profondes des inégalités et des dommages climatiques. Elles appellent à une 
redistribution des richesses, du pouvoir et des ressources, plutôt que de dépendre des 
investissements des entreprises. ​
​ Ces solutions s'attaquent à l'héritage et aux structures persistantes du 
colonialisme, de la surproduction et de la surconsommation, et résistent à 
l'extractivisme vert, y compris l'extraction des minéraux de transition qui perpétuent 
les dommages sous le couvert de la « durabilité ». 

8.​ Féministes et transformatrices en matière de genre - Les solutions et alternatives 
proposées par les peuples sont centrées sur la solidarité collective et la justice de genre, 
reconnaissant que les femmes et les personnes de tous genres, en particulier dans les pays 
du Sud, ont longtemps soutenu la vie et mené la résistance mondiale contre le capitalisme, 
le colonialisme et l'extractivisme. ​
​ Les solutions et alternatives citoyennes reconnaissent les inégalités 
historiques fondées sur le genre, entre les hommes et les femmes dans toute leur 
diversité, et valorisent le travail non rémunéré des femmes et des personnes de tous 
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genres, en particulier dans la gestion des ressources naturelles et la protection de 
l'environnement pour la souveraineté sur les ressources communautaires et les 
systèmes alimentaires. 

9.​ Défendre les droits humains et la justice plutôt que le profit - Les solutions et 
alternatives proposées par les peuples garantissent l'accès des communautés à la justice. 
Centrées sur le droit à un environnement sain, les solutions proposées par les peuples 
défendent l'ensemble des droits humains, y compris l'accès à l'information, le droit à la terre, 
à l'eau, à la santé, à l'alimentation et le droit à leur culture et à leur identité distincte, et 
rejettent les approches qui déplacent, exploitent ou criminalisent les communautés sous le 
prétexte de l'action climatique. ​
​ Les solutions proposées par les peuples défendent les droits humains et la 
justice plutôt que le profit ; elles doivent être fondées sur le consentement libre, 
préalable et éclairé (FPIC), la responsabilité et la transparence. 

10.​Résister au militarisme et à l'autoritarisme - Les solutions menées par les peuples 
rejettent l'occupation et l'utilisation d'énergies fortement consommées par l'industrie 
militaire pour alimenter des génocides et nuire aux communautés. Ces solutions résistent à 
l'abus de pouvoir, à la violence étatique et à la militarisation des communautés qui 
affaiblissent systématiquement leur capacité à s'organiser, à se mobiliser et à nourrir la 
résistance collective. ​
​ Les solutions menées par les peuples résistent au militarisme, à l'autoritarisme 
et à leurs impacts climatiques.  

11.​Réparation et redressement pour garantir un changement de système vers un monde 
au-delà du capitalisme - Les solutions portées par les peuples sont fondées sur la remise 
en cause du capitalisme, de l'impérialisme, du patriarcat, du racisme et de l'économie 
militarisée, et sur la mise au centre des voix des communautés touchées afin de tenir les 
pollueurs responsables, non seulement financièrement, mais aussi à travers des 
changements structurels et systémiques. ​
​ Ces solutions exigent le droit à réparation, y compris la garantie d'un 
financement équitable de la lutte contre le changement climatique et l'annulation de 
la dette.  
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